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Coordonné par le CFSI et mis en œuvre par le réseau ALIMENTERRE, le festival ALIMENTERRE 

est organisé chaque année du 15 octobre au 30 novembre. Il a pour ambition l’appropriation 

par les citoyens des enjeux alimentaires du local au global afin qu’ils contribuent à la 

construction de systèmes alimentaires durables et solidaires et au droit à l’alimentation.  

Parmi les outils proposés aux organisateurs, le CFSI a réalisé une fiche de 

présentation pour chacun des films de la sélection. Cette fiche est à utiliser avec un choix 

de 16 fiches pédagogiques régulièrement actualisées, pour approfondir la ou les thématiques 

des films et préparer le débat.  

Si vous souhaitez être accompagnés dans l’organisation de votre évènement ALIMENTERRE, 

n’hésitez pas à contacter le coordinateur ALIMENTERRE présent sur votre territoire.  

 

 

  



 

SYNOPSIS  

FEMMES DES TERRES 

Edgar BAOUA-DEDRICH, Soizic BAUMARD, Emma BLANDIN, Pyrène VAN DEN 

STEENDAM, Aïnhoa SAINT-GEORGES, Bleuenn LE BAILL / 2025 / Ingénieurs Sans 

Frontières /54’/ Français, Espagnol sous-titré en français 

Genre et inégalités, rôle des femmes, agriculture durable, initiatives locales, 

transmission, savoir-faire, autonomie, émancipation,  

Togo, Bolivie, France, Inde 

 

À travers le monde, Femmes des Terres recueille les 

expériences de femmes vivant dans des contextes culturels 

et sociaux très différents en France, au Togo et en Bolivie, 

qui partagent pour autant des engagements communs : 

ainsi, ce documentaire s’intéresse à la manière dont 

l’organisation collective entre femmes amplifie la portée de 

leurs luttes, favorise leur autonomie et assure un espace de 

soutien.  

À travers Femmes des Terres, vous êtes invité·es à retracer 

leur quotidien, leurs défis ainsi que la force qu’elles tirent 

des différents collectifs dans lesquelles elles sont 

impliquées. Ces collectifs aux multiples facettes, porteurs de 

force et convergeant tous vers une volonté de changement, 

un appel traversant les frontières. 

 

 

NOTRE AVIS  

Le documentaire constitue un regard croisé et se structure autour des défis communs 

rencontrés par des femmes agricultrices sur 3 continents, 3 contextes d'agriculture (Togo, 

Bolivie, France).. Il met en avant le rôle souvent invisibilisé des femmes dans l’agriculture à 

travers ces 3 pays. Des parcours différents mais qui soulèvent les mêmes enjeux : les défis 

quotidiens et les discriminations de genre liées à la place de la femme dans le monde agricole, 

montrant ainsi les interconnexions et la dimension systémique de ces enjeux. Un documentaire 

nécessaire et porteur de solutions avec des témoignages forts et touchants.  

Adapté au grand public et au public scolaire.  

 

LES RÉALISATEUR·ICES 

Femmes des terres est un documentaire réalisé par six étudiant·e·s en agronomie, pendant 

leur année de césure, qui partage les récits de vie de paysannes et agricultrices entre la 

France, le Togo et la Bolivie.   

 

@ Clara Boussard 
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INTENTION  

Interview de Soizic BAUMARD et Bleuenn Le Baill, deux membres de l’équipe de réalisation, le 

13 mai 2026. 

Comment est né le projet Femmes des Terres ? Quelles ont été vos motivations pour 

lancer ce projet ? 

Bleuenn : On était tous·tes en cours ensemble, et dans un même groupe d'ami·e·s.   On 

s'était regroupé à six autour de notre volonté de réaliser un projet pendant notre année de 

césure sur le thème du genre en agriculture. Au début, on était parti·es sur des notions 

d'écoféminisme. Petit à petit, le sujet s'est peaufiné. On a décidé de se focaliser sur la notion 

de la transmission du savoir-faire agricole entre femmes dans l'agriculture. Et cela a encore 

évolué après. 

Soizic : L'objectif initial était de se réunir et de créer un projet autour du genre en agriculture, 

parce que nous aussi, on est dans l'agriculture. Au départ, c'était un objectif de 

compréhension, qui, au fur et à mesure, est devenu aussi un objectif de sensibilisation. 

 

Selon vous, en quoi la force collective peut-elle être un levier d’émancipation pour les 

femmes ? Quelles sont les enjeux communs que l’on peut identifier à travers ces trois 

parcours ? 

Soizic : Même si ces situations sont mises en parallèle, les personnes ne font pas face aux 

mêmes problématiques. Il n'y a pas de solution miracle. Certaines problématiques sont 

similaires et d’autres très différentes. 

Le fait de se réunir est un véritable levier d’émancipation, déjà en termes de pouvoir d’agir. En 

tant que femme, peu importe le pays ; le quotidien est un combat. C'est un combat de parler 

et d'être écoutée. Indépendamment du contexte, du domaine ou du pays, le fait de se réunir 

entre femmes permet de souffler. Ce n’est pas un levier direct d'émancipation mais un endroit 

où elles peuvent puiser des ressources pour continuer le combat. En se réunissant, c’est une 

voix qui peut être portée à plus large échelle. 

Bleuenn : C’est aussi un espace de non-jugement qui permet d'expérimenter plus, donc d'avoir 

plus de compétences et de les transmettre dans de bonnes conditions. C'est un peu ce qu'elles 

disent toutes dans le documentaire. Un des éléments très différent est qu'en France 

métropolitaine, le rassemblement a pour vocation de faire front et aussi de se réunir pour 

souffler. En Bolivie, c’est plutôt pour produire ensemble, et c'est un levier d'émancipation 

énorme puisqu'elles dépendent de leur propre production.  

Soizic : L'espace en non-mixité est vraiment important parce qu’il permet de comprendre que 

les problématiques sont partagées par toutes les femmes. Il permet de redéfinir le modèle 

agricole dans son ensemble avec d'autres femmes pour qu'ils soient plus inclusifs.  

Est-ce qu’il y a un ou plusieurs stéréotypes que vous souhaitiez mettre en avant et 

déconstruire avec ce documentaire ? 

Soizic : J’aimerais déconstruire de nombreuses choses mais ce qui revient assez régulièrement, 

c’est le choix de la non-mixité. Je trouve que c’est très important de redéfinir ce que c’est la 

non-mixité choisie, qui est parfois critiquée. Comme si l’espace en non-mixité était source de 

problème alors qu’en réalité il s’agit d’une réponse à un problème. De nombreux espaces 

comme les chambres d’agriculture ou les syndicats, ne sont de fait, pas mixtes et c’est donc 

face à ça que les femmes se réunissent. C’est important de souligner que c’est un outil de 

transition, quelque chose qu’on utilise en attente d’un espace plus inclusif.  



 

Un autre point que j’aimerais souligner sont les codes de la masculinité et de la féminité dans 

l’agriculture. Il est nécessaire d’en parler car les paysannes avec qui j’ai fait des projections ont 

tiré de la force du témoignage de vulnérabilité de Sarah Boulangère alors que les hommes en 

ont tiré de la faiblesse. Il faut déconstruire cette idée que la vulnérabilité est une faiblesse car 

par définition, une femme est vulnérable dans le monde agricole conçu comme un espace hostile 

aux femmes. La vulnérabilité ne vient pas de la faiblesse mais de l’hostilité du milieu dans lequel 

les femmes évoluent.  

SÉQUENÇAGE  

Introduction  

00:00:00 à 00:01:00 

L’équipe de Femmes des Terres nous présente les différents territoires qui vont être abordés 

dans le documentaire : Bolivie, France et Togo. 

Paysanne ou agricultrice ? Des significations multiples pour le travail de la terre 

00:01:00 à 00:08:52 

En fonction des territoires, les travailleuses de la terre s’identifient de manière variée pour 

désigner leur activité. En Aveyron, Sarah privilégie le terme de « paysanne » à celui 

« d’agricultrice » tandis qu’au Togo, Avossé Abra Akofa Clémentine se revendique agricultrice, 

le terme de paysanne étant vu comme une dénomination péjorative. En Bolivie, les femmes de 

la communauté Rìo Blanco préfèrent s’identifier en tant que travailleuse de la terre, « indigena 

chiquitana » prenant soin de la forêt. Des définitions différentes qui en disent beaucoup sur le 

rapport à la terre et à la nature.  

La non-mixité choisie : se regrouper pour partager, transmettre les savoirs et 

favoriser l’émancipation des femmes dans les pratiques agricoles 

00:08:53 à 00:30:55 

Dans chacun des territoires, des associations, des collectifs ou coopératives se sont formées 

par et pour les femmes agricultrices. Ces groupes en non-mixité choisie sont le résultat 

d’inégalités de genre profondes et sont un levier d’action pour permettre à ces femmes d’avoir 

plus d’autonomie et de reconnaissance dans leur travail. Au-delà d’être des cercles de discussion 

et de partage, ces espaces sont aussi porteurs d’avancées concrètes, notamment sur l’accès au 

foncier, les connaissances techniques des outils agricoles et les formations en agroécologie.  

Faire réseau pour lutter contre des inégalités de genre systémiques encore très 

présentes dans le milieu agricole  

00:30:56 à 00:43:44 

Les différentes organisations crées sur les trois territoires s’inscrivent aussi dans une volonté 

de lutter contre le patriarcat encore très présent dans le monde agricole. En effet, chacune des 

femmes interrogées fait état d’une normalisation des violences sexistes et sexuelles et une 

prédominance de valeurs virilistes et machistes. L’idée est donc de porter un plaidoyer pour 

faire avancer le droit des femmes dans ce milieu en créant des réseaux d’entraide contre les 

inégalités structurelles. 

Conclusion : Le pouvoir du collectif dans le passage à l’action et pour faire changer 

les mentalités  

00 :43 :44 à 00:51:30 
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Entre solidarité et de sociabilité, les espaces en non-mixité prennent plusieurs formes : 

associations, collectifs, coopératives, etc. La mise en commun des savoirs et des pratiques 

permet de cultiver un pouvoir du collectif pour réduire la pénibilité du travail et donner envie 

d’agir davantage. Pour autant, à termes, ces espaces sont destinés à agir en faveur d’un monde 

plus équitable et inclusif. On observe déjà des changements : En Bolivie, Las Pioneras ont 

progressivement intégré des hommes dans l’association, ce qui a permis une meilleure 

répartition des tâches dans le travail mais aussi dans le foyer.  

 

PROTAGONISTES 

Personnages principaux : 

• Sarah DELECOURT – paysanne  

• Avossé Clémentine ABRA – agricultrice  

• Ignacia SUPEPI CUASACE – membre de la communauté chiquitana 

• Polonia SUPEPI CUASACE - membre de la communauté chiquitana 

• Afua Victoire APETO – directrice d’INGREED et agricultrice 

• Sarah BELLINI – membre des travailleur·euses de la Terre 

• Justine RIVOALEN 

• Mimi KOFFI-KUMA – membre d’UCOFECY 

 

Bolivie :  

• Association Las Pioneras : Laura PINTO SUPEPI, Rowana SUPEPI CUASACE, Mariela 

BAILABA, Cristina BAILABA 

• Association de tisseuses, communauté de Santa Rita : Antonia CUASACE et Mercedes 

SUPEPI 

Togo :  

• Union des Coopératives des Femmes du Canton de Yokélé : Kossiw Justine AGBEME, 

Yawa Agnès FOFOVI, Ama NKOBOU, Akou Lina KPEGLO, Eya EDOH, Adoza Marguerite 

BLATTA, Afi HALITOKI 

• Membres de la Coopérative Femmes d’Abord de Tchanié 

• Membres de la Coopérative Femmes Rurales de Tadjan 

France :  

• Travailleur·euse·s de la Terre : Cécile, Léa, Anne, Jonia, Agathe, Amélie, Sarah 

• Participantes de la formation soudure organisée par le CIVAM 44 et l’Atelier Paysan 

POUR ALLER PLUS LOIN  

L’accès aux ressources et aux droits pour l’égalité 
 

L’accès au foncier comme premier levier d’autonomie 

 

En quoi l'accès aux ressources conditionne-t-il l'autonomie des agricultrices ?  

L’accès à la terre est bien plus qu’un simple moyen de produire : il conditionne aussi l’accès à 

de nombreuses autres ressources. 

 

Or, dans de nombreux pays, les femmes qui cultivent la terre sont moins fréquemment 

propriétaires ou détentrices de droits fonciers sécurisés que les hommes. La FAO souligne que, 

parmi les 46 pays ayant renseigné l'indicateur 5.a.1 des Objectifs de développement durable1, 

                                            
1https://www.agenda-2030.fr/17-objectifs-de-developpement-durable/article/odd5-realiser-l-egalite-des-sexes-
et-autonomiser-toutes-les-femmes-et-les  

https://www.agenda-2030.fr/17-objectifs-de-developpement-durable/article/odd5-realiser-l-egalite-des-sexes-et-autonomiser-toutes-les-femmes-et-les
https://www.agenda-2030.fr/17-objectifs-de-developpement-durable/article/odd5-realiser-l-egalite-des-sexes-et-autonomiser-toutes-les-femmes-et-les


 

40 présentent une situation où les hommes possèdent davantage de terres ou 

bénéficient de droits fonciers plus sûrs que les femmes2. Par conséquent, cette situation 

renforce les inégalités économiques et limite : 

 

▪ l'accès au crédit : la terre sert souvent de garantie pour pouvoir emprunter ; 

▪ les investissements ;  

▪ la capacité à transmettre l'exploitation ;  

▪ la participation aux décisions. 

 

Des ressources productives encore inégalement accessibles  

 

L'accès aux ressources ne se limite pas à la terre. Les agricultrices rencontrent également 

davantage de difficultés pour accéder : 

▪ aux nouveautés technologiques ;  

▪ aux semences améliorées, à l'irrigation ou aux engrais ; 

▪ aux services de conseil agricole. 

 

Ces inégalités entraînent des conséquences directes sur la productivité des exploitations. La 

FAO estime que les exploitations dirigées par des femmes présentent un écart de productivité 

d’environ 24% par rapport à celles qui sont dirigées par des hommes et de taille équivalente. 

Ce chiffre est principalement dû au fait que les agricultrices disposent de moins de ressources 

et d’intrants et donc les conditions dans lesquelles elles exercent leur métier.3 

 

La même logique s'observe pour l'emploi salarié : les femmes travaillant dans l'agriculture 

gagnent en moyenne 82 centimes contre 1 dollar pour les hommes4. L’écart de salaire 

entre les femmes et les hommes est une inégalité structurelle qui persiste encore largement et 

bien au-delà du milieu agricole.  

 

L’accès aux espaces de décision : un enjeu primordial 

 

L'accès aux ressources est également une question de pouvoir d'agir. Les femmes restent 

encore sous-représentées dans les coopératives, les syndicats agricoles, les chambres 

d'agriculture et les instances de gouvernance des filières. Cette faible représentation limite leur 

capacité à défendre leurs intérêts et à faire évoluer les politiques agricoles de façon plus 

équitable. La FAO souligne que les interventions les plus efficaces sont celles qui combinent 

plusieurs leviers : sécurisation du foncier, accès aux formations, réduction de la charge de 

travail domestique, renforcement du leadership féminin et accompagnement vers les instances 

de décision. 

 

 

Exemple de la Vía Campesina : faire évoluer la gouvernance de l'intérieur 

Créée en 1993, La Vía Campesina rassemble plus de 180 organisations paysannes dans 

plus de 80 pays. Constatant que les femmes étaient peu représentées dans ses instances 

dirigeantes, le mouvement a progressivement réformé sa gouvernance. 

À partir de 2000, lors de sa conférence internationale de Bangalore, La Vía Campesina 

adopte un principe de parité : chaque région est désormais représentée par deux 

coordinateurs, une femme et un homme, au sein du Comité international de 

coordination. Cette réforme s'accompagne de la création d'assemblées internationales de 

                                            
2 https://www.fao.org/newsroom/detail/women-s-equality-in-agrifood-systems-could-boost-the-global-

economy-by-1-trillion-reduce-food-insecurity-by-45-million-new-fao-report/en   
3 Ibid. 
4 https://openknowledge.fao.org/items/389d1a09-e600-4580-b333-5a37ab28e39b 

https://www.fao.org/newsroom/detail/women-s-equality-in-agrifood-systems-could-boost-the-global-economy-by-1-trillion-reduce-food-insecurity-by-45-million-new-fao-report/en
https://www.fao.org/newsroom/detail/women-s-equality-in-agrifood-systems-could-boost-the-global-economy-by-1-trillion-reduce-food-insecurity-by-45-million-new-fao-report/en
https://openknowledge.fao.org/items/389d1a09-e600-4580-b333-5a37ab28e39b


 

  

COMITÉ FRANÇAIS POUR LA SOLIDARITÉ INTERNATIONALE  PAGE 9 

femmes, organisées avant chaque conférence mondiale. 

Au fil des années, cette démarche a été renforcée par la création de l'Articulation 

internationale des femmes5 chargée de coordonner les actions féministes du mouvement, 

notamment les formations au leadership destinées aux responsables paysannes. 

 

©Via Campesina 

 

L'amélioration de l'accès des femmes aux ressources ne constitue pas uniquement un objectif 

d'égalité : c'est aussi un levier de développement agricole et de sécurité alimentaire. Selon la 

FAO, réduire les écarts de productivité et de rémunération entre les femmes et les 

hommes contribuerait à augmenter le PIB mondial de 1 % et permettrait ainsi à près 

de 45 millions de personnes de sortir de l’insécurité alimentaire6. 

 

 

Les effets du changement climatique sur les agricultrices 
 

Le changement climatique affecte l'ensemble des agricultures, mais ses conséquences ne sont 

pas les mêmes pour toutes et tous. Les agricultrices sont souvent plus exposées aux risques 

climatiques en raison d'inégalités préexistantes dans l'accès aux ressources, aux financements 

et aux moyens d'adaptation. Ces inégalités limitent leur capacité à anticiper ou à faire face aux 

sécheresses, aux inondations ou aux épisodes de chaleur extrême. Lorsque les récoltes 

diminuent, elles doivent souvent trouver de nouvelles sources de revenus tout en continuant 

d'assurer l'alimentation de leur famille. 

 

Dans de nombreux territoires, les conséquences dépassent le seul cadre agricole. Les périodes 

de sécheresse ou de pénurie d'eau allongent par exemple le temps consacré à la collecte de 

l'eau ou du bois de chauffage, des tâches encore majoritairement assumées par les femmes 

dans de nombreuses régions du monde. Cette charge de travail supplémentaire réduit le 

temps disponible pour les activités agricoles, la formation ou la participation à la vie 

collective. 

 

Enfin, plusieurs études montrent que les femmes jouent pourtant un rôle central dans 

l'adaptation au changement climatique. Elles sont souvent à l'origine de pratiques 

agroécologiques, de la diversification des cultures, de la conservation des semences 

locales ou de nouvelles formes d'organisation collective qui renforcent la résilience des 

exploitations et des territoires. 

 

                                            
5 https://viacampesina.org/fr/patriarcat/  
6 https://openknowledge.fao.org/items/389d1a09-e600-4580-b333-5a37ab28e39b 

https://viacampesina.org/fr/patriarcat/


 

Le mouvement « Nous sommes la solution » en Afrique de l’Ouest 

Créé en 2011, le mouvement “Nous sommes la solution”7 rassemble plus de 115 000 

agricultrices dans plusieurs pays d'Afrique de l'Ouest.  

Face aux effets du changement climatique, ses 

membres développent des pratiques 

agroécologiques adaptées aux réalités locales : 

utilisation de semences paysannes, compostage, 

diversification des cultures, préservation des 

variétés locales, reboisement ou encore 

transformation locale des produits agricoles afin 

de diversifier les revenus. 

Au-delà des pratiques agricoles, le mouvement 

favorise l'échange de connaissances entre 

agricultrices et renforce leur capacité à agir 

collectivement face aux crises climatiques. En 

développant des systèmes agricoles moins 

dépendants des intrants extérieurs et plus 

diversifiés, ces initiatives contribuent à améliorer la 

sécurité alimentaire des communautés tout en 

renforçant leur capacité d'adaptation aux aléas 

climatiques.  

©Mouvement NSS 

 

POUR PRÉPARER LE DÉBAT  

Profil d’intervenant·es potentiel·les  

Inviter des intervenants qui connaissent les enjeux Nord et Sud. 

◼ Agricultrice, éleveuse, productrice 

◼ Protagonistes du film  

◼ Membres des collectifs présentés dans le film (Travailleur·euse·s, Ucofecy, Las Pioneras) 

◼ Enseignant-es, sociologues 

◼ Membres d’ONG ou d’association féministe  

◼ Intervenantes aux conférences « Genre et agriculture » de la formation ALIMENTERRE 

(01/04/2026), à retrouver ici : Conférence n°1 & Conférence n°2 

◼ Protagonistes du film de l’édition 2026 « Paludiers… au féminin » 

 

                                            
7 Site officiel de « Nous sommes la solution » : https://wasafrica.org/fr/  

https://www.alimenterre.org/webinaire-travailleuses-migrantes-dans-l-agriculture-quels-enjeux-lies-au-genre
https://www.alimenterre.org/webinaire-paysannes-des-suds-agroecologie-feministe-et-regards-croises
https://wasafrica.org/fr/
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Questions pour entrer dans le débat   

◼ Les métiers agricoles vous semblent-ils encore marqués par des stéréotypes de genre ? 

Pourquoi, selon vous ? 

◼ Avez-vous été surpris par certains témoignages du film ? Lesquels et pourquoi ? 

◼ Quels leviers d'action avez-vous repérés pour améliorer la place des femmes dans les 

systèmes agricoles et alimentaires ? Qu’est-ce qui vous semble prioritaire ?  

◼ Les difficultés rencontrées par les femmes dans le film vous paraissent-elles propres à 

l'agriculture ou reflètent-elles des inégalités plus larges de la société ?  

 

Lien avec les interdépendances Nord/Sud 

◼ Quelles ressemblances et quelles différences avez-vous observées entre les témoignages 

en France, au Togo et en Bolivie ? 

◼ Mettre en lien avec le film de l’édition 2025 A la vie, à la terre : Cameroun, la terre des 

femmes sur les enjeux partagés sur différents territoires. 

◼ Montrer que ces inégalités ne touchent pas que les pays dits des « Suds » et qu’il s’agit 

d’inégalités systémiques  

◼ Le rôle invisibilisé des femmes dans les filières agricoles mondialisées 

Idées d’animation avant/après la projection  

Retrouvez tous les outils pédagogiques sur alimenterre.org. 

◼ Jeu « Planète Genre » 

◼ « Carrés Genre & Agroécologie » par l’ONG Le Monde selon les Femmes 

◼ Jeu de cartes « Genre et agriculture » par l’association SOL 

◼ Photolangage adapté au thème du genre dans le milieu agricole  

◼ Nuage de mots avec une question introductive : « Quels mots vous viennent en tête quand 

vous pensez à une agricultrice ? »  

Écueils à éviter 

◼ Ne pas présenter les femmes uniquement dans une position de victime : les femmes 

agricultrices, productrices, etc. sont actrices de changement et développent des stratégies 

pour améliorer leurs conditions malgré les inégalités persistantes. 

◼ Ne pas opposer systématiquement les femmes et les hommes : l’objectif est de mettre en 

avant des inégalités structurelles qui finalement concernent tout le monde. Femmes et 

hommes font partie de la solution pour tendre vers un milieu agricole et une société plus 

égalitaire. 

 

 

https://www.alimenterre.org/a-la-vie-a-la-terre-cameroun-la-terre-des-femmes-0
https://www.alimenterre.org/a-la-vie-a-la-terre-cameroun-la-terre-des-femmes-0
https://www.alimenterre.org/recherche-avancee?f%5B0%5D=categorie%3Aoutil
https://www.alimenterre.org/planete-genre-un-jeu-de-sensibilisation-pour-aborder-les-relations-entre-genre-et-climat
https://old.mondefemmes.org/produit/agroecologie/
https://www.sol-asso.fr/nos-outils-pedagogiques/


 

Fiches thématiques 

Pour préparer le débat, nous vous invitons à consulter les fiches thématiques : 

◼ Genre et agriculture   

Cette fiche aborde les inégalités de genre dans l'agriculture, à l'échelle mondiale. Elle montre 

que les femmes, bien qu'elles constituent une part essentielle de la main-d'œuvre agricole, 

restent pénalisées par un accès très inégal à la terre, au crédit, aux technologies et aux 

instances de décision, et sont plus vulnérables au changement climatique. Qu'elles soient 

exploitantes ou salariées, elles subissent des conditions de travail précaires et une 

reconnaissance limitée de leur rôle, y compris en lien avec la nutrition des populations. Face à 

ces constats, la fiche met en avant les dynamiques de mobilisation collective des agricultrices 

et présente les leviers à activer, du niveau local jusqu'aux cadres internationaux, pour renforcer 

leur autonomie et leurs droits. 

◼ Agroécologie 

L'agroécologie est une alternative durable au modèle agricole productiviste issu de la révolution 

verte, capable de nourrir les populations tout en préservant les ressources naturelles. Elle 

regroupe des pratiques qui réinscrivent la production agricole dans les cycles naturels avec des 

enjeux qui différent selon les territoires. En France, elle se traduit par des exploitations à taille 

humaine face à la consommation persistante de pesticides tandis qu’en Afrique de l’Ouest, elle 

répond à l’endettement paysan, la dégradation des sols en valorisant notamment les savoir-

faire familiaux.  

 

BIBLIOGRAPHIE 

Genre et agriculture : 

• Webinaire : paysannes de Suds, agroécologie féministe et regards croisés 

https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture  

• Webinaire : Travailleuses migrantes dans l’agriculture, quels enjeux liés au 

genre ? 

https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture  

• Rapport Oxfam, « les inégalités sont dans le pré »  

https://www.alimenterre.org/agricultrices-les-inegalites-sont-dans-le-pre  

• Rapport FAO, « La situation des femmes dans les systèmes agroalimentaires » 

https://openknowledge.fao.org/items/389d1a09-e600-4580-b333-5a37ab28e39b 

• Panneau du Parcours ALIMENTERRE « Genre et agriculture » 

https://www.alimenterre.org/parcours-alimenterre-genre-et-agriculture 

Les parcours de formation : 

• Article de la chercheuse Emma Frison sur les rapports de genre dans les 

formations agricoles  

https://www.alimenterre.org/des-parcours-d-apprentissage-aux-metiers-agricoles-tres-

genres   

https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture
https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture
https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-agroecologie
https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture
https://www.alimenterre.org/fiche-thematique-genre-et-agriculture
https://www.alimenterre.org/agricultrices-les-inegalites-sont-dans-le-pre
https://openknowledge.fao.org/items/389d1a09-e600-4580-b333-5a37ab28e39b
https://www.alimenterre.org/des-parcours-d-apprentissage-aux-metiers-agricoles-tres-genres
https://www.alimenterre.org/des-parcours-d-apprentissage-aux-metiers-agricoles-tres-genres
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• Article du Ministère de l’Agriculture, de l’agro-alimentaire et de la souveraineté 

alimentaire sur la mixité dans l’enseignement agricole  

https://agriculture.gouv.fr/legalite-femmes-hommes-et-la-mixite-dans-lenseignement-

agricole  

Les alternatives et les initiatives locales : 

• Article de présentation sur le rapport de la FAO  

https://www.fao.org/africa/news-stories/news-detail/fao-report-reveals-scale-of-women-s-

contribution-to-africa-s-agrifood-systems-and-calls-for-a-gender-just-transformation/fr  

• Synthèse du programme PAFAO sur la filière lait : « La filière lait ouest-africaine : 

une affaire de femmes ? » 

https://www.alimenterre.org/la-filiere-lait-ouest-africaine-une-affaire-de-femmes 

• Article d’un entretien avec Mariama Sonko, paysanne sénégalaise et présidente du 

mouvement panafricain « Nous sommes la solution »  

https://www.alimenterre.org/mariama-sonko-le-soulevement-des-femmes-rurales  

• Centre de ressources « Dégenrons l’agriculture » 

https://degenronslagriculture.fr/?PagePrincipale  

• Centre de ressources AgriGenre : https://agrigenre.hypotheses.org/  
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